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Le 8 novembre 1957, les garçons du
groupe scolaire de la mairie, qui
deviendra par la suite Jean-Jacques-

Rousseau, viennent de rentrer en classe.
Il est 8h15. En cette année 1957, garçons
et filles sont séparés : les garçons sont à
la mairie, les filles à Marie-Curie. Tout ce
petit monde s’attelle à la tâche lors-
qu’une violente explosion retentit. Elle
vient de l’usine. Peu après, la sirène se
déclenche, provoquant la panique au
sein de la population.

À la récréation, tous les élèves du
groupe scolaire de la mairie s’accrochent
au grillage de la cour pour assister au
ballet des véhicules de secours rentrant
et sortant de l’usine. À cette époque,

l’entrée de l’usine fait face à l’église.
Dans l’alignement se trouvent les hauts-
fourneaux. L’un d’eux vient d’exploser et
d’énormes flammes entourent sa struc-
ture.

La population inquiète
L’inquiétude se fait jour au sein de la

population qui comprend vite que quel-
que chose de terrible vient de se jouer au
sein de l’usine des Terres Rouges. Rapi-
dement, de nombreuses personnes se
rassemblent à l’entrée et tentent d’avoir
des nouvelles des leurs. L’usine des Ter-
res Rouges produit de la fonte et tourne
en trois fois huit heures. Elle emploie de
très nombreux Audunois.

Les sapeurs-pompiers d’Audun-le-Ti-
che interviennent rapidement. Ils seront
bientôt rejoints par les secouristes des
centres d’Hayange et de Thionville venus
prêter main-forte à leurs collègues. La
progression des secours n’est pas une
mince affaire au milieu des débris du
haut-fourneau qui s’est en partie effon-
dré sur lui-même.

Rechercher les victimes
Dans un paysage dantesque où se

côtoient l’eau et la fonte en fusion, la
première tâche des secours est de recher-
cher les victimes. Les deux premiers
décès sont bientôt enregistrés et huit
autres personnes, grièvement brûlées,

seront évacuées vers les hôpitaux de la
région et du Luxembourg. Trois morts,
cinq blessés graves, un bilan effroyable-
ment important pour une petite cité
comme Audun-le-Tiche.

Le bilan de la catastrophe aurait pu être
autrement plus conséquent. En effet, la
majorité de l’équipe travaillant auprès du
haut-fourneau 1 était en pause, puis
devait procéder à la coulée.

Cette catastrophe a fait la une de
nombreux journaux. Tous ont notam-
ment rendu hommage aux secouristes,
qui dans d’épouvantables conditions,
ont mené à bien leurs opérations qui se
sont poursuivies bien après l’évacuation
des victimes.

Il y a 60 ans : le drame de 
l’explosion du haut-fourneau
Il y a près de soixante ans, trois personnes périssaient et beaucoup d’autres étaient blessées dans l’explosion 
d’un haut-fourneau à Audun-le-Tiche. Les images de la catastrophe sont encore gravées dans les mémoires. 

L’explosion s’est produite sur le site de l’usine, alors qu’une partie des équipes était en pause. Photos RL

Une collecte est organisée par l’Établissement français
du sang, vendredi 13 janvier de 15h30 à 19h30, à l’hôtel

de ville de Villerupt. Pour les nouveaux
donneurs, se munir d’une carte d’identité.

Toute personne pesant plus de 50 kg et ayant entre 18
et 70 ans peut donner son sang.

Aujourd’hui, il n’existe aucun traitement ni médicament
de synthèse capable de se substituer au sang humain

et aux produits sanguins labiles (PSL),
issus des dons de sang. Cet acte volontaire et bénévole

est donc irremplaçable.
Renseignements : www.efs.sante.fr

SOLIDARITÉ le 13 janvier à villerupt

Collecte de sang : tendez le bras

Photo archives RL/Samuel MOREAU

PATRIMOINE à audun-le-tiche

Le travail à cette époque était difficile 
et non sécurisé.

Ambulances
Villerupt : Ottaviani 

(03 82 89 03 39) et Servagi 
(03 82 44 04 54).

Pharmacies
Villerupt : pour connaître 

la pharmacie de garde, 
s’adresser au 3237.

URGENCES 

Depuis la rentrée en septem-
bre, le Karaté Do Shotokan de
Villerupt a ouvert une école de
karaté. Plus de 15 enfants de 4 à
10 ans y sont inscrits à ce jour,
un effectif en hausse constante,
certainement due en partie au
bel espace offert par le dojo du
complexe Roux, « un des plus
beaux de la région », souligne
Yannick Huet, le président.
Après les fêtes, les cours ont
repris normalement en ce jour
de rentrée scolaire, même si
l’effectif n’était pas au grand
complet.

Gaby Diomédi, ceinture noire
5e dan, assure les cours aux
petits, ravis de cette remise en
forme tout en douceur. Plu-
sieurs d’entre eux suivent la
voie tracée par leur papa, prati-
quant ou ancien pratiquant de
cet art guerrier ou martial, en
référence à Mars, le dieu de la
guerre dans la Rome antique. 

Le passage de grade aura lieu
dans trois mois et au vu des

progrès réalisés, les enfants pas-
seront sans nul doute après éva-
luation par leur entraîneur de la
ceinture blanche à la ceinture
blanc-jaune ou jaune.

Le club a procédé à l’élection
de son bureau. Il a été validé par
les 79 licenciés et il est composé
de Yannick Huet, président,
Lætitia Huet, vice-présidente,
Jean Furgala, trésorier, Angéli-
que Michaux, secrétaire et Vin-
cent Spillmann, animateur. Le
comité prépare un repas prévu
en avril.

Les cours ont lieu le mardi et
le vendredi au dojo Roux de
17h30 à 18h30 pour les enfants
et de 18h30 à 20h pour les
adultes. Ils sont assurés par
Gaby Diomédi, 5e dan, Rocco
Campagna, 2e dan, Lætitia
Huet, 1er dan et à la salle Vol-
taire le mardi et le mercredi par
Jean-Luc François pour la sec-
tion Qi-Gong.

Karaté Do Shotokan : 
tél. 03 82 89 36 57.

Les enfants de l’école de karaté du club villeruptien
ont repris les cours. Photo RL

C’est la reprise 
au Karaté Do Shotokan

En balade dans les étages de
l’hôtel de ville de Villerupt, avec
comme guide le régisseur Nico-
las Houillon, on en découvre,
des choses (lire RL du 3 janvier).
On peut ainsi tomber sur cette
maquette du (futur) pôle cultu-
rel qui devrait prendre place à
Micheville. « Sans qu’on me
demande quoi que ce soit, ça
m’a pris, et je me suis décidé à la
réaliser. Ceci dit, les plans rete-
nus pour la vraie salle n’ont rien
à voir avec ce que j’ai fait. Mais
bon, les gens étaient contents
que je leur montre ce que j’avais
créé. C’était en 2003, et je m’y
mettais le soir. »

INSOLITE les trésors de l’hôtel de ville de villerupt

La maquette du pôle culturel

Photo RL

LOISIRS à villerupt

Mieux vaut prévenir
que guérir. En matière
de circulation rou-

tière, cet adage pourrait se
traduire par : « la prévention
peut sauver des vies ».

C’est justement pour évo-
quer les risques encourus par
les écoliers dans leurs dépla-
cements que Stéphane Choj-
nacki, agent de surveillance
de la voie publique (ASVP), a
rencontré les élèves de l’école
élémentaire Marie-Curie.

Le but de cette intervention
était d’inciter les enfants à
prendre des précautions pour
éviter les nombreux dangers
de la rue. « Je vais vous parler
de situations que vous con-
naissez bien, à commencer
par les déplacements à vélo »,
a expliqué le jeune homme
face à son auditoire. 

Rester attentif, garder sa
droite, en groupe, rouler en
file indienne en respectant les
distances de sécurité, ralentir
en arrivant aux carrefours,
s’arrêter quand des piétons
traversent, emprunter, quand
elles existent, les pistes cycla-
bles, être bien éclairé le soir,

autant de conseils sécuritai-
res.

Une interactivité s’est rapi-
dement installée, Stéphane
Chojnacki a posé des ques-
tions pour tester les connais-
sances de ses interlocuteurs
et beaucoup de réponses
étaient justes. Ainsi « le port
du casque à vélo n’est pas
obligatoire, mais il est forte-
ment recommandé. »

Des conseils de freinage ou
des attitudes à adopter sui-
vant l’état de la chaussée 
complétaient la phase relative
à la bicyclette.

Le deuxième volet concer-
nait les déplacements en car
lors des sorties et des voyages
scolaires. L’agent a conseillé
sur les précautions à prendre,
particulièrement lors de la
descente. « Car de nombreux
accidents ont lieu en sortant
du car. »

L’enfant-piéton
Les dangers pour l’enfant

piéton sont multiples, Sté-
phane Chojnack i  l es  a
détaillés. « Vous êtes moins
visibles que les grandes per-

sonnes et vous avez une vision
plus courte, leur a-t-il appris.
Alors, en traversant la rue,
même sur un passage protégé,
soyez prudents, ne vous élan-
cez pas sans regarder de cha-
que côté. En l’absence de trot-
toir, marchez plutôt face à la

circulation et surtout ne cha-
hutez pas sur la chaussée ou
sur un trottoir étroit. »

Pour terminer, l’ASVP a évo-
qué l’attitude en voiture. «
N’oubliez pas de mettre la
ceinture, soyez calmes pour ne
pas déranger le conducteur, et

descendez et montez côté trot-
toir », a-t-il conseillé aux éco-
liers. Les enfants ont promis
de redoubler de prudence.

Cette intervention est
accompagnée d’un travail en
classe et de la réalisation de
dessins.

AUMETZ

Leçons de sécurité routière 
sur les bancs de l’école 
Usagers de la voie publique, à pied ou à vélo, les écoliers sont exposés aux dangers de la circulation. 
Stéphane Chojnacki, agent de surveillance de la voie publique, les a rencontrés pour leur donner de bons conseils.

En présence d’Henri Pituello, adjoint au maire, Stéphane Chojnacki, agent de surveillance
de la voie publique, a donné de bons conseils aux écoliers. Photo RL

Dans le cadre de la Galerie des AZarts, la MJC de Villerupt a établi
une série d’ateliers sur le thème du Lands Art. Le premier s’est
achevé en décembre avec, pour objectif, la création d’empreintes de
feuilles sur terre cuite par les enfants, suivie de leurs installations
sur un arbre du parcours de santé. Le vernissage du travail réalisé
aura lieu dimanche 8 janvier à 10h, sous la forme d’une promenade
familiale.

Visite gratuite. Informations : tél. 03 82 89 90 14.

Des feuilles en hiver 
avec la MJC

Le vernissage du travail réalisé aura lieu dimanche 8 janvier
à 10h, sous la forme d’une promenade familiale. Photo archives RL

CULTURE à villerupt

Théâtre avec l’Apalva
Diktat est un après-midi théâtre proposé par l’Apalva (Associa-

tion pour la promotion des arts dans la vallée de l’Alzette) mardi
17 janvier, à 14h, à la salle des fêtes, avec la mise en scène de deux
textes de Jean-Michel Ribes : Monsieur Monde et Matin Brun de
Franck Pavloff. Tarif : 6 €.

Contact : 03 82 23 63 32.

La vie en communauté com-
porte des règles qu’il faut res-
pecter pour vivre en harmonie. 
Le bruit, les dépôts sauvages, 
la vitesse et beaucoup d’autres 
nuisances peuvent perturber la 
vie d’une rue, d’un quartier et 
même d’un village. A Audun-
le-Tiche, une de ces nuisances 
va être prise en considération 
par la police municipale : les 
sacs-poubelle et autres ordures 
qui décorent la ville. Ces mots 
peuvent paraître forts pour la 
localité, mais il est des secteurs 
sur lesquels on sait, sans en 
connaître les règles, où se 
trouvent les endroits pour 
stocker les sacs-poubelle avant 
le passage du ramassage.
Des sacs éventrés ont laissé 
choir leurs immondices à ces 
endroits et bien sûr, les respon-
sables se sont fait les plus 
discrets possibles. Alors bien 
évidemment, on évoque le 
passage des animaux tels que 
renards ou corbeaux à la 
recherche de pitance mais pas 
que. Les incivilités sont les 
plus grandes responsables de 
cet état de fait, comme ce 
matelas qui traîne en début de 
la rue Francbois. 
Comment tolérer de tels dépôts 
alors qu’une déchetterie fonc-
tionne non loin de là ? La 
police municipale a donc 
décidé de faire respecter les 
recommandations de la Com-
munauté de communes du 
Pays-Haut Val d’Alzette qui 
prône la sortie des sacs-pou-
belle la veille du ramassage 
après 20h. 
Attention donc pour tous ceux 
qui ne respectent pas cette 
consigne.

VU ET ENTENDU

Bien cibler 
les incivilités

Cet objet qui traîne depuis un
certain temps n’a rien à faire

dans une rue de la localité.
Cet endroit a d’ailleurs

une sale réputation. Photo RL

Vœux du maire
La municipalité invite toute la

population à venir partager le
verre de l’amitié à l’occasion de
la nouvelle année. Cette récep-
tion sera proposée samedi
7 janvier, dès 17 h, à la maison
des associations.

FILLIÈRES

Campagne
de distillation

Pour la campagne de distilla-
tion du Pays-Haut, les inscrip-
tions sont prises au local de la
place Louis-Pergaud, à Villers-la-
Montagne.

Contact : 06 13 15 32 85.

VILLERS-LA-
MONTAGNE

Vœux du maire
Le maire de Bazailles, Pascal

Moscato, et les élus présente-
ront les vœux pour 2017, jeudi
5 janvier à 18h à la salle polyva-
lente. La population est cordia-
lement invitée.

BAZAILLES


